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ABSTRACT: The present work with economic importance concerns the diet of nine species of locust in the 
natural conditions in the Moroccan Middle Atlas. The dominant botanical species in each of the studied stations 
were also determined. This study allows understanding better the phenomena of competition and multitude. In 
the nature, these informs if a member of the Acrididae attacks the adventitious plants either the cultures. So, we 
used the method of the examination of the contents of the feces which consists in comparing the fragments of 
epidermic plants ingested by the locust with those of a reference collection prepared from existing botanical 
species in biotope. The determination of the diet, by the microscopic analysis of the contents of feces is the most 
objective by contribution in the direct observations on the ground. Besides this method does not perturb the 
demographic balance of the populations. The analysis of the food specter of nine species of Acrididaes shows 
that most part of locusts is polyphages to graminivorestendency, with the exception of Dociostaurusgenei who is 
oligophage. Acrididaespecie thus shows itself able of changing and of adapting its diet according to the 
availability of vegetables in its biotope. 
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RESUME: Le present travail a importance economique porte sur le regime alimentaire de neuf especes de 
criquet dans les conditions naturelles au Moyen Atlas marocain. Les especes vegetales dominantes dans chacune 
des stations etudiees ont ete egalement determinees. Cette etude permet de mieux comprendre les phenomenes 
de competition et de pullulation. Dans la nature, ceci renseigne si un acridien s'attaque aux plantes adventices 
ou bien aux cultures. Ainsi, nous avons utilise la methode de l'examen des contenus des feces qui consiste a 
comparer les fragments d'epidermes des plantes ingerees par le criquet avec ceux d'une collection de reference 
preparees a partir d'especes vegetales existantes dans son biotope. La determination du regime alimentaire, par 
l'analyse microscopique du contenu des feces est la plus objective par apport aux observations directes sur le 
terrain. Par ailleurs cette methode ne perturbe pas l'equilibre demographique des populations. L'analyse du 
spectre alimentaire des neuf especes d'acridiennes, montre que la plus part des criquets sont polyphages a 
tendance graminivores, a l'exception de Dociostaurusgenei qui est oligophage. Une espece acridienne se montre 
done, capable de changer et adapter son regime alimentaire selon la disponibilite des vegetaux dans son biotope. 

Mots cles : Acridiens, Moyen Atlas, regime alimentaire, vegetaux, adaptation 



I. INTRODUCTION 

La nourriture est l'un des facteurs ecologiques importants a role primordial dans divers parametres 
biologiques des populations d'orfhopteres a savoir, lafecondite, longevite, vitesse de developpement et le taux 
de natalite [1]. L'interet de l'etude du regime alimentaire des acridiens permet de mieux comprendre entre autre 
le phenomene de competition et de relation existante entre la plante et l'insecte. Dans la nature, elle permet de 
savoir si l'acridien est capable ou non d'effectuer un choix alimentaire face a une diversite de vegetaux. 
Selon [2] l'utilisation des ressources alimentaire est variable en fonction du milieu ou vit l'acridien. Le choix de 
la plante hote est base, non seulement, sur les relations biochimiques insecte-plante mais aussi sur la structure 
du milieu. De meme, [3]precise que le comportement des insectes dans la selection du substrat alimentaire est 
un changement dans l'opportunite de consommer une plante plutot qu'une autre. En effet, le choix d'un vegetal 
par un insecte depend de la presence des substances stimulant ou inhibant la prise de nourriture. 
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Dans le present travail, nous nous sommes interesses a une etude comparative du regime alimentaire des 
differentes especes acridiennes dans des conditions naturelles, tout au long d'un transect de 100 km dans le 
Moyen Atlas. Ceci nous permettra de savoir comment un acridien adapte son comportement alimentaire selon 
de la disponibilite des vegetaux dans son biotope. 

II.MATERIEL ET METHODES 

2.1. Materiel biologique 

Nous avons etudie neuf especes acridiennesappartenant a cinq sous families et qui sont : 
Dociostaurustnarocanus et Dociostaurusgenei de la famille des Gomphocerinae ; Chortipusalbomarginatus, 
Euchortipuselegantulus (F. Acridinae) ;Calliptamuswattenwylianus (F.Calliptaminae) ; Oedipodaminiata, 
Oedipodafuscocincta et Acrotylusfischeri (F. Oedipodinae) et Paraeutnigusparvulus. 

Pour chacune desneuf especes acridiennes, 10 males et 10 femelles sont etudiees, soit un total de 180 individus. 

2.2. Methode d'etude : 

La technique utilisee pour la determination du regime alimentaire des differentes especes etudiees se 
base sur la composition des feces. Elle consiste a comparer les fragments des vegetaux contenus dans les feces 
des individus captures a ceux de l'epidermotheque de reference prepares a partir des especes vegetales prelevees 
dans les differentes stations d'etude. Cette methode a ete largement employee par de nombreux chercheurs [4 ; 
5; 6; 7;8 ; 9] 

2.3. Preparation de l'epidermotheque de reference 

Des echantillons de vegetaux (feuilles et tiges) ont ete recoltes dans les stations d'etude et ramenes au 
laboratoire. Des coupes sont ainsi, realisees et les cuticules fraiches sont detachees delicatement des tissus sous- 
jacents, sous la loupe binoculaire, a l'aide des pinces fines, ou en placant la cuticule a etudier en contact avec 
une lame de verre, puis en grattant l'autre face jusqu'au tissu interne [4]. Ces epidermes ont ete decolores a l'eau 
de javel 12% pendant 20min, pour l'elimination de la chlorophylle, puis rinces a l'eau distillee. lis ont ete 
plonges quelques minutes dans differents bains d'alcool (70°, 90°, 95°), afin de les deshydrater, puis monies entre 
lame et lamelle dans une goutte de glycerine gelatinee pour une meilleure conservation. Les epidermes ont ete 
photographies a l'aide d'un microscope relie a un appareil numerique. 

2.4 Analyse des feces 

Les individus sont recoltes sur le terrain et places individuellement dans des tubes en plastique et sont 
mis a jeun pendant 8heures (temps suffisant pour vider leur tube digestif), en vue de preparer les egestats. Les 
feces sont ramollis pendant 24 heures dans de l'eau additionnee de mouillant (polysorbate 80 ou tween 80) et 
sont ensuite passees dans une serie de bains : l'eau de javel a 12% pendant 20 min pour l'elimination de la 
chlorophylle, dans de l'eau distillee pour eliminer l'exces d'eau de javel et ensuite dans de l'ethanol a 75° afin 
de les deshydrater.Des echantillons sont ensuite, montes entre lame et lamelle et sont fixes dans une goutte de 
glycerine gelatinee. Les fragments d'epiderme sont alors, examines au microscope optique. 

III.RESULTATS 

3.1. Composition floristique 

Le tableau 1 illustre la composition floristique des troissites d'etude. Les resultats obtenus montrent 
clairement que le cortege floristique des trois stations prospectees est tres diversifie. En effet, nous avons 
recense 5 families dans la station de Sefrou, 7 families dans celle de Mazdou et 6 families dans la station de 
Guigou. Concernant la richesse specifique, les deux stations de Sefrou et Mazdou sont les plus diversifies avec 
1 1 especes chacune, suivies de la station de Guigou avec 7 especes. 

La famille des poaceae (Hordeumvulgare, Hordeummurinum ,Hordeummaritimum et Hordeumjubatum) etant la 
plus abondante, suivie de celle des Asteraceae, ensuite des lamiaceae et enfin des rutaceae. 



Tableau 1: Composition floristique par families et especes des 3 stations d'etude 



Stations 


Families 


Genres et especes 




Asteraceae 


Leontodonautomnalis, Chrysanthemum, Anacyclusclavatus, 
Scolymushisponicus. 


Sefrou 


Fabaceae 


Ononisspinosa, Medicagopolymorpha 


Poaceae 


Hordeumvulgare ( orge ), Hordeummurinum, 
Hordeummaritimum, Hordeumjubatum 
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Papaveraceae 


Papaver rhoeas 




Brassicacee 


Diplotaxismuralis 


Mazdou 


Asteraceae 


Leontodonhispidus, Leontodonautomnalis 
Anacyclusclavatus 


Fabaceae 


Medicagopolymorpha 




Poaceae 


Hordeumjubatum, Hordeummurinum, Avenasp 




Papaveraceae 


Papaverrohoeas 




Lamiaceae 


Thymus praecose 




Polygonaceae 


Rumex crispus 




Brassicaceae 


Diplotaxismuralis 




Asteraceae 


Silybummarianum, Scolymushispanicus 


Guigou 


Fabaceae 


Medicagopolymorpha 


Poaceae 


Hordeummurinum 




Rutaceae 


Rutagraveolens 




Zygophyllaceae 


Peganunharmala 




Thymelaceae 


Daphnegnidium 



3.2. Regime alimentaire des acridiens 
3.2.1. Station Sefrou 

Les resultats de l'analyse des feces obtenus pour les individus testes dans la station de Sefrousont presentes sur 
la figure 1: Quatre especes vegetales sont consommees par Paraeumigusparvulus. Elles sont reparties entre 3 
families dont deux families de Poacees et une seule F. Asteracees. La plante la plus consommee est 
Hordeummurinum (poacees) avec un taux de 47% dans la station, suivie de Scolymushispanicus(Asteracee) 
avec un taux de 36%, Hordeumjutatum (poacees) vient en troisieme position avec 13% et Medicagopolymorpha 
(fabacees) qui se place en quatrieme position avec un Taux de 4%. L'espece vegetale la plus consommee par 
Chorthippusalbomarginatus est Hordeummurinum (poacees) avec un taux de 65% dans la station, suivie de de 
l'espece Hordeumjutatum (poacees) avec un taux de 26%, vient en troisieme position Medicagopolymorpha 
(fabacees) avec unl%. II est a noter que pour cette derniere espece, plusieurs fragments restent non identifies et 
qui constituent un Taux de 8%. Plusieurs especes vegetales forme nt le cortege floristique 
d'Euchortipuselegantulus. Ainsi, l'espece vegetale la plus consommee est Hordeummurinum (poacees) avec un 
taux de 56%, suivie de Hordeumjubatum (poacees) avec un taux de 34%, vient en troisieme position 
Humexcrispus polygonacees avec 4%. La 4 eme place est prise par la Famille des asteracees avec plusieurs 
fragments de vegetaux qui restent non identifies avec un Taux de 5%. En comparant le recouvrement global des 
especes vegetales consommees par ces trois especes acridiennes, il ressort que Hordeummurinum (poacees) est 
l'espece vegetale la plus consommee par ces criquets. Cependant, dans la station de Sefrou, les 3 especes 
etudiees ont consomme au moins quatre especes vegetales, ce qui montre que ces dernieres sont de type 
polyphage. 
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Figure-1 :Pourcentage des especes vegetales consommees par Paraeumigusparvulus(A), 
Chorthippusalbomarginatus(B), Euchortipuselegantulus( C) 
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3.2.2.Station Mazdou 

La station de Mazdou est la plus diversified de point de vue floristique avec 1 1 especes reparties en sept 
families : 3 F. Asteraceae, IF. Fabaceae, 3 F. Poaceae, 1 F. Papaveraceae, 1 F.Lamiaceae, 1 F.Polygonaceae, 1 
F. Brassicaceae. 

Deux especes vegetales forment le cortege floristique prefere de Dociostaurusgenei L'espece vegetale la plus 
consommee etant Hordeumjubatum (F. poacees) avec un taux de 68%, suivie de Hordeummurinum (F. poacees) 
avec un taux de 31% et les fragments non identifies avec un Taux de 1%. 

La plante la plus consommee parAchrotylusfischeri etant Hordeumjutatum (F. poacees) avec un taux de 58%, 
suivie de Hordeummurinum (F. poacees) avec un taux de 35%, la 3 eme position est prise par Humexcrispus (F. 
polygonacees) avec un taux de 7%, vient en 4 eme position Fedicagepolymorpha (F. fabacees) avec un taux de 
5%, pour cette espece, les fragments non identifies avec un Taux de 2%. 

Comme pomDociostaurusgenei, deux especes vegetales forment le cortege floristique preferable 
d'Euchortipuselegantulus. L'espece la plus consommee etant Hordeumjubatum (poacees) avec un taux de 57%, 
suivie de Hordeummurinum (poacees) avec un taux de 31%, mais plusieurs autres fragments restent non 
identifies avec un Taux de 12%, ce constat peut augmenter le spectre du regime alimentaire de cette espece. 
L'espece acridienne Paraeumigusparvulus consomme plusieurs plantes dont : 41% Hordeummurinum (F. 
poacees), 11% Hordeumjubatum (F. poacees), 10% Medicagopolymorpha (F. fabacees), 10% Humexcrispus (F. 
polygonocees), 7% de la famille des asteracees en plus des fragments non identifies (21%). 
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Figure 2 : Pourcentage des especes vegetales consommees dans la station de Mazdou, selon les differentes 

especes acridiennes. 
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Le cortege floristique de l'espece Oedipodafuscocincta est tres diversifie dont l'espece la plus consommee est 
Hordeummurinum (F. poacees) avec un taux de 42%, suivie par Medicagepolymorpha (F. fabacees) avec un 
taux de 25%, la 3 eme place est prise paiHumexcrispus (F. polygonacees), viennent en 4 enK position 
successivement Hordeumjubatum (F. poacees) avec un taux de 10% et par Leontodonhispidus (F. asteracees) 
avec un taux de 3%, en plus d'autres fragments qui restent non identifies avec un Taux de 6%, ces fragments 
peuvent augmenter le spectre du regime alimentaire de l'espece. 

Le consortium floristique de Dociostaurusmarocanuscomme celui d' Oedipodafuscociuctaest ttes diversifie avec 
5 especes representees dont les pourcentages tres variables. Ainsi, l'espece la plus consommee etant 
Hordeumjubatum (F. poacees) avec un taux de 70%, suivie par Humexcrispus (F. polygonocees)avec un taux de 
11%, la 3 eme place est prise parHordeummurinum(F. poacees), viennent en 4 eme et 5 eme place successivement 
Medicagopolymorpha (fabacees) et Leontodonhispidus (asteracees) avec des taux de 3% et 2%, en plus d'autres 
fragments qui restent non identifies avec un Taux de 8%. 

3.2.3. Station de Guigou 

La station de Guigou est dominee par trois especes appartenant a 3 families : Poaceae, Rutaceae et 
Thymelaceae. 
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Figure3 : Pourcentage des especes vegetales consommees pavCalliptamuswattenwyliannus, 
D.maroccanus et O.miniata dans la station de Guigou 

Plusieurs especes vegetales forment le cortege floristique de Calliptamuswattenwyliannus.Uespece vegetale la 
plus consommee etantDaphnie gnidium (F. Thimylaceae) avec un taux de 72%, suivie deHordeummurinum (F. 
poacees) avec un taux de 13%, vient en troisieme position Rutagraveolens (F. Rutacees) avec un taux de 7%. 
Le taux des fragments restant non identifies est de 5%. 

L'espece la plus consommee paiDociostaurusmarocanusest Daphnie gnidium (F. Thymelaceae) avec un taux de 
61%, suivie parRutagraveolens (F. Rutacees) avec un taux de 28%, vient en troisieme position 
Hordeummurinum (F. poacees) avec un taux de 9%. Le taux des fragments non identifies est de l'ordre de 5%. 

L'espece la plus consommee par Oedipodaminiataest Daphnie gnidium (F. thymeleacees) avec un taux de 
60%, suivie deRutagraveolens (F. rutacees) avec un taux de 23%, vient en troisieme position Hordeummurinum 
(F. poacees) avec un taux de 8%. Le taux des fragments non identifies est de 9%. 

La comparaison du recouvrement global des especes vegetales consommees par ces acridiens, montre que 
Daphnie gnidium (F. thymeleacees) est l'espece vegetale la plus consommee par ces especes, il est a noter que 
cette plante est la plus dominante dans la station de Guigou et qui reste verte meme en ete. 
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IV. DISCUSSIONS ET CONCLUSION 

La comparaison des fragment des vegetaux contenus dans les feces des differentes especes etudiees en 
comparaison avec les lames de reference, nous a permis de determiner le spectre trophique de ces especes 
acridiennes dans les trois stations d'etude. Au niveau des trois stations d'etude ; les differentes especes 
acridiennes etudiees ont montre une extreme polyphagie justifiee par la consommation d'au moins quatre 
especes vegetales existantes dans leur biotope. Neanmoins, les differentes especes vegetales presentes ne font 
pas toutes parties du regime alimentaire des criquets etudies. Ceci peut etre explique par plusieurs facteurs dont 
le comportement de choix alimentaire des especes etudiees qui peut etre l'un des elements impliques dans la 
determination de la nature trophique d'une espece. Autrement dit, ces especes d'orfhopteres phytophages font 
preuve de plusieurs degres de selectivity dans leur regime alimentaire. Ces resultats sont en accord avec ceux 
obtenus par d'autres auteurs [10;11]. 

Selon les resultats obtenus, on distingue deux groupes de criquets en fonction de la nature des aliments nutritifs 
identifies dans leurs feces : 

- Polyphages pour la majorite des especes, dont Dociostaurusmarocanus, Chortipusalbomarginatus, 
Euchortipuselegantulus, Calliptamuswattenwylianus, Oedipodaminiata, Oedipodafuscocincta, Acrotylusfischeri 
et Paraeumigusparvulus. Ces especes montrent un large spectre au niveau des plantes consommees, elles 
s'attaquent a plusieurs families vegetales dont les resultats sont plus detailles en pourcentages pour chaque 
famille vegetale et dans chaque station. 

- Oligophages pour l'espece Dociostaurusgenei, ce resultat differe de ceux de [9] qui montrent que cette 
espece est polyphagie. En outre, nous avons montre qu'il n'existe pas de relation entre le regime alimentaire et la 
position taxonomique des especes acridiennes. Ainsi, au sein du meme genre Dociostaurus, deux especes ne 
montrent pas le meme regime alimentaire : Dociostaurusmaroccanus est une espece polyphageet 
Dociostaurusgenei qui est oligophage. Ces resultats se montrent en accord avec ceux de nombreux auteurs [12 ; 
11]. 

Nous avons montre aussi, que la plus part des especes etudiees consomment des graminees (F. poacees) et plus 
particulierement, dans les deux stations de Sefrou et de Mazdou, ce qui peut etre explique par l'abondance de 
ces vegetaux dans les deux stations. Ces resultats semblent en accord avec ceux de [6] surChorthippusparallelus 
et ceux de [11] en soulignant que les graminees presentent moins de molecules du metabolisme secondaire que 
les dicotyledones. II a ete montre que des metabolites dont les alcaloi'des du groupe des pyrrolizidines[13] des 
quinolizidines[7], des glucosides [14] ou des tannins [15] sont generalement repulsifs pour les acridiens. 

Dans la station de Guigou ou il ya moins des graminees avec une abondance d'autres families vegetales telles 
que, les rutacees et les thymelacees, les especes acridiennes de ce biotope, consomment un pourcentage tres 
eleve de ces plantes, c'est le cas de Dociostaurusmaroccanus qui presente un regime alimentaire tres variable 
que celle rencontree dans la station de Mazdou.Toutefois, il semble que le choix d'une plante par une espece 
acridienne n'est pas uniquement lie a ses caracteristiques nutritionnelles propres,mais il peut y avoir d'autres 
stimuli influencant le comportement alimentaire de l'acridien [16; 17], comme ceci a ete demontre chez 
Locustamigratoria [17]. 

Dans toutes les stations etudiees les differentes especes acridiennes montrent generalement des regimes 
alimentaires tres elargis avec un minimum de 4 especes vegetales ingerees.Donc, ces especes peuvent etre 
considerees comme especes euryphages, a 1' exception de Dociosturusgenei dans la station de Mazdou qui ne se 
nourrit que de 3 plantes au maximum ; de ce constat,nous pouvons la repertorier comme stenophages mais, avec 
des fragments non determines. De l'ensemble des especes etudiees, aucune espece specialiste n'a ete mise en 
evidence. Dans ce sens, [7]ont souligne la rarete des especes acridiennes dont le regime alimentaire est de type 
monophage. L'exemple de Dociostaurusmarocanusdont le regime alimentaire est polyphage a tendance 
graminivore dans la station de Mazdou et prefere Daphnie gnidium dans la station de Guigou. Selon [18]une 
espece peut etre qualifiee d'Euryphage ou de Stenophage en fonction de la richesse du milieu en vegetation. 

Notre etude pour la caracterisation de la vegetation des trois stations prospectees nous devoile une heterogeneite 
floristique. Les Poacees dominent les stations de Sefrou et Mazdou suivies par les asteracees alors que dans la 
station de Guigou, ces plantes sont moins presentes. 



65 



Contribution A L 'Etude DuRegime Alimentaire.. 



Au terme de 1' etude du regime alimentaire des especes acridiennes,il ressort que Dociostaurusmarocanus, 
Chortipusalbomarginatus, Euchortipuselegantulus, Achrolylusfischeri, Paraeumigusparvulus et Oedipoda 
FuscociuctamoYilmrA une tendance graminivore dans les stations de Mazdou et dans celle de Sefrou avec une 
moyenne de consommation qui depasse 55%. Par contre, les autres especes : Calliptamuswatten 
wliannus,Oedipodaminiata et Dociostaurus marocanus recoltees dans la station de Guigou montre une grande 
affinite vers l'espece vegetaleDaphnie gnidium, avec un taux de consommation superieur a 63%. Cette etude 
montre qu'un acridien est capable d'effectuer un comportement de choix alimentaire qui depend aussi bien de 
ses tolerances et de ses exigences que de l'abondance et de la qualite du tapis vegetal. Done cette amplitude de 
variation depend aussi des conditions qui regnent dans le milieu de vie. 

REFERENCES BIBLIOGRAPHIQUES 

[I] . R. DAJOZ R. «Precis d'ecologie». 1982 Ed. Gautier Villars, Paris, 503p. 

[2]. Y. Gillon. «The invertebratesofthe grass layer. In Tropical savannas* 1983. Elsevier, Amsterdam : 289-31 1 

[3]. K.MOUMEN K. «La transformation phasaire chez le criquet pelerin S. gregaria (Forskal, 1775). Mecanisme et action de 

l'alimentation» 1997. These de DEA, Fac, Scien., Biol., Univ., Tunis, 36 pp. 
[4]. T.Benhalima T. «Etude experimental de la niche trophique de Dociostaurusmaroccanus(Thunberg, 1815) en phase solitaire au 

Maroc»1983. These Doc Ing., Paris, 178p. 
[5]. Damerdji A.,Mekkioui A., et doumadji-Mitiche B'., 2000. «Mise en evidence d'Ampelodesmamauritanicum (diss) dans les feces 

de differentes especes de caeliferes (Orthopteres) recoltees dans les monts de Tlemcen ; Etude qualitative^ 2000. Revue INRAA. 

1,67-75 

[6]. L. El Ghadraoui. «Etudes bioecologiques de criquet marocain ( Dociostaurusmaroccanus) dans le site AL-Azghar du Moyen 

Atlas 2002». These de Doctorat d'Etat. Universite de Fes, Maroc. 
[7]. F.Picaud, E. Bonnet, V. Gloaguen , D. Petit. «Decision Making for Food Choice by Grasshoppers ( 

Orthoptera:Acrididae):Comparaison Between a Specialist Species on a Shrubby Legume and Three Graminivorous Species» 

2003. Plant- insect interactions. Facul des Scien. EA. 3176, 123, av. A. Thomas, 87060 Limoges, France. 
[8]. L. Allal-Benfekih L. «Recherches quantitatives sur le criquet migrateur Locustamigratoria (Orth. Oedipodinae) dans le Sahara 

Algerien. Perspective de lutte biologique a Vaide des microorganismes pathogenes et de peptides synthetiques» 2006. These de 

doctorat, N° 17- 2006, Universite de Limoges. 141pp. 
[9]. A. Zaim. «Etude bioecologique des acridiens du Moyen Atlas, Perspectives de lutte biologique par les extraits des plantes» 2013. 

These de Doctorat a l'Universite de Fes Maroc. 
[10]. P. Le gall P.,Y.Gillon. «Partage des ressources et specialisation trophique chez les acridiens (Insecta : Orthoptera : 

Acridomorpha) non-graminivores dans une savane pre -fore stiere (Lamto, Cote d'Ivoire)» 1989. ActaOecologica, 

OecologiaGeneralis, 10 (1) : 51-74. 

[II] P. Le Gall. «Le choix des plantes nourricieres et la specialisation trophique chez les Acridoideae ( Orthopteres)» 7989. Bull Ecol. 
20, 245-261 

[12] T. Ben Halima. «Etude experimentale de la niche trophique de Dociostaurusmaroccanus(Thunberg, 1815) en phase solitaire au 

Maroc» 1983. These Doc Ingenieur, Paris, 178p 
[13]. Michael Boppre.,UtaSeibt.,Wolfgang Wichler., «Pharmacophagy in grasshoppers^ 1984. EntomolExp Appl. 35,1 15-1 17. 
[14] A.M. Mainguet, A. Louveaux.,«AW/f'fy of a generalist insect, Schistocercagregaria, to overcome thioglucosidedefence in desert 

plants: tolerance or adaptation? » 2000.EntomologiaExperimentalis andApplicata 94(3), 309-317. 
[15]. Boppre M., Fischer OW .,«Zonocerus and Chromalaena in west Africa. A chemeocological approach towards pest 

management»l994.Eshbom. 107-126 
[16]. Otte, D., Joern. A., «On feeding pattern in desert grasshoppers and the evolution of specialized diets»l971 .Proc Acad Nat 

SciPhilad. 128, 89-126. 

[17]. Launois-Luong. «L 'alimentation du criquet migrateur locustamigratoriacapito (sauss) en phase solitaire a Madagascar : 

regimes et effets» 1975. These. Ministere de la cooperation, 202pp. 
[18]. L.Mesli L. ^Contribution a I'etude bioecologique et regime alimentaire des principales especes dans la wilaya de Tlemcen» 

2007. These Doc.Univ.Tlemcen 102 p. 



66 



